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line courte

Chaque demande de chan­
gement d’adresse doit obli­
gatoirement être accompa­
gnée de la dernière bande 
d’envoi et de 0,50 F en 
timbres-poste.

RÉDACTION-ADMINISTRATION 

CŒURS 
VAILLANTS
31, rue de Fleurus - PARIS (6e) 

C. C. P. Paris 1223-59 

Tel. : LITtré 49-95

^ 31-00

Plus que quinze jours !
Déjà, de nombreux bons nous sont 

arrivés... N’oublie pas qu’avec l’abon­
nement de vacances tu recevras une 
magnifique collection de six cartes pos­
tales représentant les héros de ton journal.

Avec elles, tu feras une surprise à tes 
amis, tu décoreras ta chambre, tu écriras 
à ton journal.

De par toute la France, ce sera un 
va-et-vient continuel de petites cartes, 
porteuses de bonnes nouvelles, de joie et 
d’amitié.

Et avec ton journal, quelles belles 
vacances en perspective !

Vite un crayon et suis les conseils qui te 
sont donnés ci-dessous.

LES ABONNEMENTS 
PARTENT 

DU Ier DE CHAQUE MOIS

Indiquez lisiblement :

NOM, ADRESSE, PUBLI­
CATION, DURÉE deman­
dées au verso de votre titre 

de paiement.

ADMINISTRATION 
FLEURUS-SUISSE

ABONNEMENTS
FRIPOUNET

FRANCE et 
COMMUNAUTÉ

ÉTRANGER 

(sauf SUISSE

6 mois . . . 1 1,30 F 14 F

1 an..........22,50 F 28 F

Remplis lisiblement le bon et découpe-le. Envoie-le à l’adresse 
suivante avant le 15 juin.

ABONNEMENT VACANCES
B. P. 31-06 - PARIS (6e)

Et surtout n’oublie pas de joindre l’argent en même temps que le bon

C. C. P. SION n" I I c 5705
ABONNEMENTS

I an : 23,80 FS - 6 mois : I 2 FS

Écrire en majuscules d’imprimerie. S. V. P. :
PRENOM

ATTENTION !
DÉPARTEMENT

(2) Rayer les mentions
Cour. Coinpt.

(1) Pour l’étranger, demander conditions à la même adresse.
F.M. n 22

• un mandat lettre
• un virement postal
• un chèque bancaire

N’envoie rien avant d’avoir 
reçu le numéro 23 de la semaine 
prochaine. Il te donnera toutes 
précisions utiles.

Tout abonnement non accompa­
gné de paiement ne pourra être 
servi.

Je vous adresse dans la même enveloppe que ce bon (2) :

NOM .... 
ADRESSE 
VILLE. . .

BON A RETOURNER AU PLUS TARD LE 15 JUIN (1) à : 
“ Abonnements Vacances ” B. P. 31-06 — PARIS (6e)

. - Ne rien inscrire dans ces cases,mutiles.

5^>c« volo„A 
(l^I?l 

”* AA PUBU<^

Je souscris un abonnement « VACANCES 63 » à FRIPOUNET 
(édition rurale) du l juillet au 26 septembre (13 numéros) 
pour 5,80 F et delhande à recevoir GRATUITEMENT 
la prime offerte à tout abonné

j à l'ordre de Cœurs Vaillants.
3 volets ( C. C, P. Paris 1223-59 
carré à l’ordre de Cœurs Vaillants.

Toi qui as eu 11 ans...
Tu auras la possibilité de 

souscrire un abonnement de 
vacances pour CŒURS VAIL­
LANTS si tu es un garçon, 
pour AMES VAILLANTES si 
tu es une fille.
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Ml doît

Suite pages suivantes.





QUELQUES ANNEES PUIS 
TAHU, BUFFALO-BÎLL.JIE 
UENU UN HEROS NATIO­
NAL, EST APPELE A NEW- 
YORK PAR UN HONNE 
d'AffaTrès qu’veut 
FAIRE REPRÉSENTER, 
SA LUE SUR SCÈNÇ- . - 
'PÔUR BUFF Al6 - B ÎLÇi hM 
HÎP HOURRA JlllÊ LE

DEM MT VN PU B UC ENTHOUSIASTE , 
BUFFALO-BILL ET SON AMÎ TEXAS JACK 
FONT UNE EKTSITIONI QU? RAPPELLE 
LA VIE AU PPA WEST}------------------- ---------

[i
01 DU FAR WEST
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PLAQUES, BOUTONS ET INSIGNES DELA
GENDARMERIE

GENDARMERIE DÉPARTEMENTALE :
S. État-Major : le bras armé, ou « dextrochère » 

était l'emblème de l'ancienne « connétable' 
rie » (1863).

T. 5e légion : Languedoc (1963).
X. 6e légion : Strasbourg (1963).
U. Élève « moiert » de l’école de gendarmerie 

le blason central varie suivant les légions.
V. état-Major.
Y. 2e groupe blindé. -uRtc-f/sm J

A. Maréchaussée du XVIII" siècle : plaque de 
ceinturon.

B. Garde de Paris sous Louis XVI : plaque de 
baudrier.

C. Bouton de gendarmerie nationale : 1797.
D. Bouton de gendarmerie nationale : Ve Répu­

blique.
E. Boutondegendarmerienationale: IerEmpire.
F. Bouton de la petite gendarmerie d'Espagne 

(1810).
G. Plaque de ceinturon (Ier Empire).
H. Bouton de la compagnie de Réserve de la 

Gendarmerie Impériale (Ier Empire).
I. Plaque de bandoulière (Ier Empire).
J, K. N. Boutons : 1819, 1814, 1836.
L. Plaque de ceinturon : 1819.
M. Plaque de ceinturon et de baudrier : 1646.
O. Garde municipale à pied (1830) : plaque de 

giberne.
P. Grenade de collet (1914); officiers : argent; 

sous-officiers : soie blanche.
Q. Insigne de la 4e légion de la Garde Répu­

blicaine mobile (1938).
R. Gendarmerie maritime (1960) : broderie de 

collet.

.LA Loi.



RÉSUMÉ. -—La fusée de Zéphyr et Pépita vient 
d’atterrir sur une île tropicale. Nos deux amis se 
sont emparés d’une vedette militaire, car file était 

bourrée de soldats.

FM-ZEP 27 é suivre-
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JE UX IX Dl VI DUEL S
LES MOTS EN LONG ET EN LARGE :

Les agents sont des braves gens

HORIZONTALEMENT : 1. Il veille au respect de 
la Loi. — 2. Le premier. — 3. Distraire. — 4. Récom­
pensé d'une belle médaille. — 5. Début d'indi­
gestion. Logement élevé. — 6. Belles saisons. 
Mauvais élève. — 7. Trois lettres de Noiraud. 
Mon G sans tête. — 8. Dans la mer ou sur la man­
che du gendarme.

VERTICALEMENT : A. Ils surveillent les 
musées, les jardins et les squares. — B. Prépo­
sition qui signifie « En les ». Pénétra. C. Début 
d’accord. Voie publique en sens interdit. — D. 
Diables. — E. Canton suisse. Note de-musique. — 
F. Fleur très odorante. — G. Le premier à avoir 
dit : « En avant... Arche ! ». — H. Mises en prison.

SOLUTIONS
'saçnoia^ 'h — ’aoN -g — -epasaM • j 

— ’!S ‘Pn ’3 — 'suouiaQ -q — -(anj) jng -av '3 
— -bj,u3 -sa -g — •suaipjvg ■ v : luauia|eoipaA

■sauipjBS
’8 — a O •” ^ ’U ’L — ’auV s?»? ’9 — 'PIN u| 
'S ~ '0.10000 ’t — 'Jasnuiy •£ — *sy 's — *auijvp 
mao 3 : |uauiap;uozuoH : S3SIOH3 SXOW

Remolis ce bon et envoie-le à UNIPOL JEUNES - 16, rue Guynemer, PARIS 6e

^

$v

Nom Prénom

Adresse : Rue.

les chips (250 g.) l’huile d’olive.les bouteilles.

rsanuL crêmolive

JE DÉSIRE RECEVOIR Ut CARTE DE MTRILIE NAVALE ET LE GLOBE TERRESTRE ; JE JOINS A MA LETTRE 

10 TIMORES NEUFS A 0.25 F.

Tu trouveras les voiliers en métal verni sur

N°........ Ville

F' M 3 /

Je vais couler ce trois-mâts et gagner ainsi l’extraordinaire Bataille Navale 
en relief que je livre contre mon petit frère avec mes voiliers HUILOR DULCINE !
Toi aussi, commande vite le matériel de jeu de la Bataille Navale, 
( la carte des mers) et le globe terrestre de 40 cm de haut 
sur lequel tu rangeras tes bateaux.

um
m

[BON A DÉCOUPER
les plus beaux voiliers du monde
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Les joies
de l’instruction

1. Fatigué des salons 
douillets, Gri-Gri, chat 
mondain, a décidé de 
consacrer ses loisirs à 
l'étude. Finis les après- 
midi paresseux ! Plon­
geons-nous dans les 
livres. A portée de 
patte, voici de quoi 
nous satisfaire !

2. On doit approcher un 
livre avec tout le respect 
dû aux choses savantes. 
Cette couverture de car­

ton fort est bien dure à 
soulever; on dirait la 
lourde porte qui défend le 
Palais des Mille et une 
Nuits.

3. 
din

Promenade au jar- 
enchanté. Voici,

4. Passionnant ! Ce pas­
sage sur la vie des Chats à 
travers les âges ouvre des 
perspectives infinies. Il y 
a cependant un point qui 
reste obscur. Il faut que 
j’en parle à Maître Minet : 
rien de ce qui est chaton 
ne lui est étranger.▼

M. Gri-Gri, de quoi rat­
traper vos longues heu­
res de paresse. De cha­
pitre en chapitre tout le 
savoir des savants, tou­
te la sagesse des Sages 
sont offerts au lecteur 
studieux.

Ph
ot

os
 RIP

S.

5. Maitre Minet, dites-moi, vous qui savez tout, que 
pensez-vous des hommes ? Bien des choses, mon­
sieur Gri-Gri. J'en ai connu des bons et des méchants. 
Le tout est de rester prudent.

« Chat échaudé craint l'eau froide. » ^ y
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et Marisette 
ni Abélard 
u. 11$ en ont 

le gardien 
tonneau.

CEST PROBABLE, 
ALORS, QUITTONS 
RAPIDEMENT CE 
REPAiRE... x

SOYEZ SANS CRAINTE 
POUR NOTRE CHIEN, 
NOUS LE RETROUVERONS 
CACHÉ..QUELQUE PART 
DANS LA CHAMBRE. .

.! SUR LE DIABLE! JE NE 
VEUX PAS,QU'iL VOUS 
EMPORTE ,AMi ABÉLARD! 
..D'AILLEURS,NOUS NE 
SOMMES PAS VENUS,QUE 
POUR VOUS DÉLÎVRER.

EN CE MOMENT, L OCEAN EST 
DÉMONTÉ - DES MARINS SONT 
EN PÉRÎLÎ.JE VEUX SAVOIR SI,À 
L’AIDE DU“SÎRiMiRÎ'',NOUS 
POUVONS ALLER À LEUR SECOURS.

S’iLADUCCEUR, 
CET HOMME VA 
NOUS RENSEIGNER

A QUOI 
SERT 
CET 
ENQÎN?

-TT EXPLIQUER LA MANŒUVRE. 
..ALLONS DANS LE COCKPIT.

^DEVANT LE POSTE 
DE PiLOTA&E DU 

. "SiP/MfR/". >

<Z HUM!.. 
niLFAUT QUE 
Je prévienne 
LE PATRON...

PENDANT CE TEMPS, 
> SUR LA TOUR..

OCCASION DE H 
SE RACHETER.?

LEVOLANTAGISSANTSURLES GOUVERNES DE
MARiN5,QUi GUIDENT À L'ARRIVÉE.7

I IL PARAÎT BIEN DISPOSÉ

DiRECTiON» LES MANETTES DES COMPRESSEURS 
LES MANETTES DES RÉACTEURS-, UN CERVEAU 
ÉLECTRONIQUE,QUI COMMANDE PAR RADIO..

LA CONDUITE EST RELATIVEMENT SIMPLE! Æl’oUVERTUREDELAFALAÎSE.ET
••"”...------:------- -------------„,..„,.„.,„ —; • y LES lumières des'lasers'sous-

AURAiT-iL
COMPRIS,QUE
C'EST UNE

A LA CONTREBANDE DE 
MARCHANDISES ENTRE LA 
FRANCE ET L’ESPAGNE. 
IL TRANSPORTE AUSSI 
DES ÉMIGRANTS.
JE VEUX BÎEN VOUS EN

LA TRAPPE DE L’ESCALÎER SECRET 
A CERTAINEMENT ÉTÉ OUVERTE ! 
JlN’YAPLUS DE CAl'LLOUX DESSUS.. 
..CEN’ESTTOUT DE MÊME PAS LA

TEMPÊTE,QUI LES A 
EMPORTÉS...RASSEMBLE 

TOUS LES 
HOMMES..

/' PEU APRES, 
DANS LE GARAGE.

( À SUÎVRE)R.D.S. 25

INSTALLEZ-MOI SUR 
LE CHARIOT, OU MÊME 
SUR LEDÎABLE..VOUS 
N’AUREZ PLUS QU’À 
LE POUSSER

son

) JE VOUS Al DIT 
TOUT CE QU'iL FAUT 
SAVOÎR POUR LE 
PILOTAGE.. MAÏS.. 
ME CROYEZ-VOUS 
siNCÈRE?



LA PENTECOTE

c’est
tous les jours !

En octobre 1962, 2 500 évêques du monde entier se sont réunis à Rome autour du pape Jean XXIII. 
Depuis, le Concile continue son travail avec tous les chrétiens pour que l’Évangile de Jésus éclaire la vie 
de tous les peuples de la terre. Une grande espérance emplit maintenant le cœur de tous les hommes !

Tous les jours, des garçons et des filles de ton âge jouent ensemble et, dans les villes et les villages, un 
grand souffle de joie et de charité entraîne tous leurs amis. Écoute plutôt :

« J’ai dix ans et nous sommes dix filles du même âge. Ensemble nous faisons la mis­
sion A-Z, en découvrant les gens de notre quartier : il y a le boucher, le docteur, le fac­
teur, la dame qui vend le lait, le monsieur qui fait marcher les trains et puis toutes nos 
camarades. Nous invitons souvent les amis à jouer et chanter avec nous. Muriel. »

« Dans notre village, nous lisons presque tous l’histoire de Fripounet que nous 
aimons beaucoup. C’est moi qui porte les journaux aux autres avec Jacques, Bernadette 
et Philippe. Chaque semaine, on en a 20 à distribuer. Marc. »

« Maintenant nous préparons avec mes camarades un chef-d’œuvre pour le Rallye. 
Nous avons fait des invitations que nous avons distribuées partout. On va bien s’amu­
ser. Jean-Pierre. »

Tout cela, c’est merveilleux ! Grâce à eux, le monde devient plus beau et plus vrai.
Comme à la Pentecôte où, pour la première fois, les apôtres ont annoncé le Seigneur Jésus à la foule 

présente à Jérusalem ; ce jour-là, une vie nouvelle a commencé pour beaucoup de gens.
La Pentecôte, c’est tous les jours, parce que tous les jours l’Esprit Saint nous aide à comprendre ce que 

Jésus a dit et nous donne la force de l’accomplir ensemble.
LE PÈRE.

AVENTURE AU BRESIL
Bientôt, dans ton jour­

nal, tu liras la belle his­
toire d'une jeune fille du 
Brésil : Mirella.

Dans ce pays lointain 
elle y accomplit la plus 
belle des missions. Avec 
elle tu découvriras les 
splendeurs mais aussi les 
misères de ce très grand 
et très attachant pays.



POPOH ...POROM 
TASADASADA ...

ANE

JüU^

^UEL EST LE COXOTTE DÉPLUMÉ 

C?Ui m'a faît cette farce absurde

ALLONS CHERCHER...TÉÇUÉDÉSUÈDE 
UN P'TiT PEU D'EAU ...TOSODOSODO-

POPOH...POPOM 
TidjuiDiSUiDi..

POUR PRÉPARER ... TÉSUÉDÉSUÉDE 
DE LA T^ANE... TASADASAD —

fh~ Mtrfi^i^.

AS-TU LA COLLECTION COMPLÈTE DES AVENTURES DE MOKY ET POUPY ? TU TROUVERAS

^0



Cyousm-MÂ-MÂ 4A4NE RAPiDEMENr LA 
SOUPCE OÙ MULE UNE EAU EPALE^E £7

L/MP/PE.

— A' SiUi/^E _

< El « QUELQU'UN QUI FAIT DES FARCES
VA ENTENDRE PARLER DE QUELQU’UN 

^QUiS’ APPELLE CLpUETTE-NÂ-MÂ !'•

EN. NeEE^?^.

LES ALBUMS ET LES COLORIAGES DE MOKY ET POUPY CHEZ TON LIBRAIRE HABITUEL.

Vite, ÉL0ÎQNEZ-VOUS/PAP0O5ES...UN OURS
•Rôde DANS LES PARAFES ...JE VIENS DE



I. Voir croquis. 2. Mesurer la profondeur.

Canne. roseau

Fourmi allée.. 
Sur NNd 6 fane Mouche 3 v/ande 

sur Ndfa P fane

Ver de 
terre, sur 
N°/2

â^ec anneaux 
etmou/ine/-
3 tambour 
mob/le.

Asticots 
' et tronçon 
de ver de 
terre sur 
N°/2

rare. Sur 
NS 16 
blanc.

’ Cherfa/x 
Sur N b/F 
cristal

Grappe 
\ d'asticots 
Sur A/ °! 2 dore

Mie de 
pain sur
NU 2

D’ici la mi-juin, tu as le temps de préparer /'ouverture. Apprends à monter tes lignes, 
c’est la première économie.

Il te faut une canne légère (roseau ou jonc) de 4 à 5 mètres, avec scion (1) en bambou noir 
très fin et anneaux, un petit moulinet simple et bon marché, des plombs (mélangés), 
quelques plumes ou flotteurs, que tu peux faire de tes mains, des hameçons (n°s 12 à 16) 
et, bien entendu, du nylon (25 m de 22,100 sur le moulinet, et deux pochettes de 5 m, 6 de 
18/100 pour faire les empiles [1]).

Il faut, en outre, savoir escher, c'est-à-dire appâter les hameçons correctement ; ne pas 
pêcher à l’aveuglette; « prendre le fond » (2) est une bonne méthode.

Pour prendre des poissons, il faut de l’observation et ne jamais faire fi des conseils 
du voisin avant de les avoir mis à l'épreuve.

Veille à ne pas briser les clôtures, à ne pas pêcher dans les réserves et les lieux gardés.
Tu sauras tout cela et bien d'autres choses qui t’aideront dans ce sport pacifique entre 

tous, en lisant aussi le « Pêcheur au bord de l'eau » (Éditions Fleurus).
ESGI
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TORCHON “
TEXTE ET RESINA p£ BRUNO 
RÉSUMÉ. — Pour jouer à l'astronaute, Torchon et Serviette se sont endipts dans un baquet suspendu à un stock de ballons. Bergerette et Pastour sont très inquiets.

7EMANPONA AU VETETONAiRg 
TE UEA POURAUIVRE AVEU 

AON HÊÜGOPTèlRE .-.|G 

Ç^T TREA BON ,iG NOUA 
ALTERA .

•x'^’pSfihJ

'OH LÀ LÀ 1 TE AUIA PE 
PLUA EN Pi.UA MA1APE .

OUI - c'eAT UE RENARP 
QUI EAT EN SURCHARGE.1 

laatronef NE PEUT PU#

TORCHON...‘S'AI

//PEUR.NOUA PEAGES
/pONA PE PLUA EN | 

jUpuua.noua ALLONS I
'VOMBER PANA UE LAX-i

AOUTEE.

d3aw#^^

COAVAENP 
ALUONA.NOUA^H 
FAIRE Al
NOUA NE GA N 
VOVONA FLUA? 
NOUA RIAgUON# 
PE NOUA / 
Égarer . /

'OH, OH LE 
TEMPA AE
GÎTE. PE 
PLUA EN
S ^ALIA. _

Â.AU1VPE

Pi.UA


Photo A. F. P.

>aon
au

fouilles à Ordona, t 

lie méridionale.
On peut admin 

« esprit des bois », 
réalisé en brona 
musée d Helsinki.

séparent ces deux œuvres 
d’art. La très belle cruche 
à figures géométriques, 
ci-dessus, a été décou­
verte dans une tombe 
par l’équipe de savants 
belges qui a entrepris des

MAGAZINE

MADE IN U. S. A.
Cet étrange appareil, made in U. S. A. (fabriqué 

aux États-Unis), n’est pas un fusil, mais un appareil 
à mesurer les distances. Il projette un rayon lumi­
neux qui est réfléchi par l’objet dont on veut 
connaître l’éloignement. Le temps d'aller et retour 
du rayon permet d'évaluer la distance.

MADE IN JAPAN
Fabriquée au Japon (made in Japan) et présentée au dernier 

Salon de Genève, cette voiture de sport pourrait se tailler une 
belle place sur le Marché Européen. Elle porte le nom de « Hino » 
et c’est, il faut le dire, un très joli coupé qui rappelle un peu 
notre « Floride ».

P
hoto A

G
tP.

V ingt-cinq
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Parmi 195 concurrents, tous plus âgés que lui, Maurice 
Besse, âgé de treize ans, s’est classé 23e au 10° Concours 
des historiens en herbe. Il reçoit ici un très beau prix des 
mains de M. André Chamson, de l’Académie Française. Et, 
entre nous, il l’avait bien mérité.

A plus de cent ans, il est né le 3 avril 1863, M. Jean-Alfred Mon- 
dary, de Champsac dans la Haute-Vienne, est encore un vigne­
ron très alerte. Il n’hésite pas à monter à l’échelle pour tailler sa 
treille et ses compatriotes assurent qu'il n'y a pas au village plus 
aimable que lui.

Vigneron 

chevronné

SI VOUS AIMEZ
LES CHIFFRES
Amusez-vous à lire cor­

rectement le nombre ins­
crit sur le parapet de ce 
pont. Comme je suis bon, 
je vous donne tout de suite 
la solution en livres ster­
ling : 126 trillions. Mais ce 
modeste édifice de 
10 mètres de long a été 
lancé en 1923, en Alle­
magne, à une époque où le 
mark ne valait pas grand- 
chose. Belle leçon pour 
ceux qui croient trop à la* 
valeur de l’argent.
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Les 3 Horaces se mettent en 4 pour vous plaire :

maurice genevaix

LES TROIS HORACES

Jacques lacome
Tes 3 horaces

CHANSONS A MIMER par...

Nous avons écouté leurs disques: 
Écoulez-les à votre tour 
vous leur direz merci !

CHANSON POUR LES ENFANTS :
Il arrive aux Académiciens d’écrire pour les petits enfants. 

Maurice Genevoix, secrétaire perpétuel de l'Académie 
Française, a composé pour vous huit chansons charmantes.

Jacques Lacome les a mises en musique.
Les 3 Horaces, en les chantant, ont obtenu le Grand Prix 

du Disque de l’Académie Charles Cros, 1963.
Chansons pour les enfants 25-131 A : 25,90 F.

Rythme fantaisie : 
Un brin de poésie.

Ce disque vous plaira 
certainement. Il plaira 
aussi à vos grands 
frères et à vos parents.

Les 3 Horaces, un 
disque 45 tours, 
ex 45-153 M : 9,90 F.

1 Jean-Claude

2 Michel

3 François

Ils étaient 3 garçons : Michel, 
Jean et François. Ils étaient étu­
diants à l'Ecole Hôtelière et 
aimaient chanter. Ils sont deve­
nus les 3 Horaces, pas plus hôte­
liers que vous et moi, mais 
chanteurs célèbres. Une équipe 
de trois garçons dynamiques qui 
deviendront vite vos amis.

’^
CHANSONS A MIMER

par les 3 Horaces
Avec ce disque, 

pourrez monter des 
lées fort réussies.

C'est le disque idéal

vous 
veil­

pour
les Feux de Camp et les 
Colonies de Vacances. Un 
livret donne tous les élé­
ments de mise en scène dont 
vous pouvez avoir besoin.

Chansons à mimer, un 
disque 17 cm, 33 tours CLA 
10-16 : 10, 93 F.

RAPPEL Vous connaissez aussi :

— La petite étoile coquette ex 33-183 AD.
— Les Aventures de Sylvain et Sylvette.
— 9 N° I. Le grand voyage ex 33-129 AD,
— 9 N° 2. Au pays des Écureuils ex 33-131 AD.
— e N° 3. Prix au piège ex 33-215 AD
— a N° 4. La maison des petits ex 33-217 AD.
—■ Les chansons de Sylvain et Sylvette ex 33-221 AD.
— Danse, jolie danse ex 33-223 M.
— Rondes et chansons danses ex 33-115 M.

UNI Chez votre disquaire habituel ou à UNIDISC, 31, rue de Fleurus, PARIS (6e) (-J- frais de port)

LES ENFANTS
Academie CHARLES CROS 1963.
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L
ES oiseaux chantaient dans 
le ciel, cui, cui, cui...

Le coq se pavanait dans 
la basse-cour, cocorico...

Le vent bruissait dans 
les feuilles, ziou-ziou-ziou...

Et le soleil, sur la terre, faisait 
éclater la joie !

Mais dans sa chambre, toute seule, 
Catherine pleurait. Elle était tombée 
du grand arbre, hier, elle s’était 
cassé la jambe et elle ne pouvait 
plus ni courir, ni danser.

Alors, les oiseaux pouvaient chan­
ter dans le ciel, le coq se pavaner 
dans la basse-cour, le vent bruire 
dans les feuilles et le soleil faire
éclater sa joie, Catherine, dans sa 
chambre, pleurait.

— Cui-cui, dit une toute petite 
voix, Catherine, Catherine, pourquoi 
pleures-tu ?

Tournée vers le mur, Catherine 
n’entendait pas.

— Catherine, Catherine, reprit la 
voix un peu plus fort, Catherine, 
pourquoi pleures-tu ?

Catherine tourna la tête, elle vit 
un petit oiseau perché au bout de son 
lit. Il avait la tête grise et la queue 
verte et la regardait d’un air triste.

— Pourquoi pleures-tu ?
— Je me suis cassé la jambe, je 

ne peux plus ni courir, ni danser.
— Mais tu peux faire autre chose.
— Je ne sais pas, je n’ai jamais su 

que courir et danser !
— Eh bien 1 moi, je vais t’ap­

prendre autre chose. Ferme les yeux, 
Catherine, et écoute.

Catherine ferma les yeux et se mit 
à écouter.

— Écoute, Catherine, écoute, chu­
chota le petit oiseau. Écoute, en­
tends-tu les oiseaux dans le ciel ? 
Ils sont tout en haut du grand arbre 
et ils forment un orchestre. Entends- 
tu celui qui a une grosse voix, un 
peu comme un tambour, et ceux 
qui ont des toutes petites voix qui 
ressemblent à des flûtes. Et puis, 
il y a celui qui va chanter tout seul.

Sa voix monte, monte, mais il 
n’arrive pas à décrocher la dernière 
note et il recommence sans cesse.

» Écoute, Catherine, entends-tu 
le coq dans la basse-cour ? Il appelle 
toutes ces dames les poules. « Vite, 
vite, installez-vous, le spectacle va 
commencer. Allons, ne vous bous­
culez pas, chacune à sa place. Tout 
le monde y est ? » Non, la grosse 
poule grise s’est assise au premier 
rang. Le coq se fâche, il bat des ailes : 
« Madame la poule, voulez-vous bien 
aller derrière. Le premier rang, c’est 
pour les petits poussins, sinon ils ne 
verront rien ! »

» Cette fois, tout est en ordre. 
Les poussins, le bec ouvert, at­
tendent. Les sauterelles se sont 
assises dans l’herbe et les escargots 
ont sorti leurs cornes.

» Écoute, Catherine, écoute. Tout 
en haut du grand arbre, une petite 
branche s’est agitée. Un, deux, trois... 
Les oiseaux commencent à chanter. 
Entends-tu celui qui chante seul. Sa 
voix monte, monte : cette fois, il n’a 
pas raté sa note.

» Regarde, maintenant, Catherine. 
Regarde, les feuilles vont se mettre 
à danser. C’est la grosse feuille de 
marronnier qui les dirige. Elle leur 
fait signe d’avancer. Elles se sont 
toutes levées, elles s’approchent pour 
faire la révérence. Le vent fait voler

leurs robes vertes, elles tournent, 
tournent, tournent. Les vois-tu, Ca­
therine, les vois-tu tourner ? »

Soudain, dans le ciel, les oiseaux 
se sont tus. Et le vent, un instant, 
a retenu son souffle.

Catherine a ouvert les yeüx et 
s’est mise à rire.

— Tu n’es plus triste, dit l’oiseau, 
alors tu n’as plus mal ?

— Si, dit Catherine, j’ai encore 
mal, mais tu as été si gentil que ma 
peine est partie. J’étais toute seule 
et tu as tout laissé pour me tenir 
compagnie. Petit oiseau, grâce à toi, 
je ne serai plus jamais triste.

Le petit oiseau n’a rien dit. Il a 
secoué sa tête à droite et à gauche, 
et ses yeux sont devenus tout 
drôles, un peu comme s’il allait 
pleurer.

Il s’est penché et il a picoré dou­
cement la main de Catherine. Puis 
il s’est envolé.

— Au revoir, à demain !
Dans sa chambre, toute seule, 

Catherine l’a entendu chanter. Sa 
voix montait claire, claire, dans le 
ciel.

Et, tandis que la petite fille fermait 
les yeux pour dormir, les feuilles, 
dans les arbres, se sont remises à 
danser...

Martine DUROYAUME.



Des jeux de billes, de ballons...
Une danse basque...
De la linogravure...*
Ce sont là les chefs-d’œuvre proposés par ton journal. 

Les as-tu remarqués ?
Aujourd’hui, il t’invite à regarder et lire attentivement 

ces deux pages...
Essaie d’abord de trouver la solution du rébus ci-contre.

Il te donnera un nom, des lettres, une date.

UN NOM :
Il évoque la course, la compétition vers un 

même but. Il suppose donc plusieurs équipes.
Il fait penser au dynamisme, à l’effort, à la joie 

de réussir ensemble.
Il fera se rassembler petits et grands.

Avez-vous vu ce 
magnifique 

timbre-poste ?

lait dru des alpages
GRÀTUlfTiÜne plaquette d’initiation à la philatélie éditée par T HIA U DE f 
expert philatélique réputé, vous sera adressée gracieusement sur 
demande à : Chocolat Cémoi, Service Timbre, Grenoble (Joindre un 
timbre de 0,25 F).

Il y en a toujours dans 
chaque tablette 
de chocolat

DES LETTRES :
Tu les connais ces lettres, mais oui !
Depuis quelque temps, elle paradent au-dessus 

de certaines pages de ton journal.

UNE DATE :
Cette année ne peut pas être une année comme 

les autres...
A cette date, tu en ajouteras une autre plus 

précise, et celle-là marquera ta participation à ce 
rassemblement de tous les enfants de la ville 
ou de la campagne.



Une occasion offerte à chaque « atelier » de présenter 
à tous la réalisation de son chef-d’œuvre.

Avec Pierre, André, avec Jacqueline, Josette, tu as 
appris un nouveau jeu, une danse.

Seul tu n’aurais pas pu, seul non plus ton jeu ne peut 
constituer un programme de spectacle.

Mais tous les chefs-d’œuvre réunis, c’est alors une 
journée inespérée. C’est alors un immense chef-d’œuvre 
réalisé grâce à l’apport et à l’effort de tous.

Si tu es invité à un « Rallye A-Z 63 », prépare, toi 
aussi, un chef-d’œuvre au choix ; jeu, chant, danse, et 
demande à un grand ou une grande de t’aider.

En route pour le Rallye !



SYLVEÏTe
claucüz, 
duboîs

d'après les 
personnages 
de M. Cuvillier

Et Sylvain J II doit bien se ren- 
qui n'est y dre compte que le 
pas là !

.soisva pas tard 
tranquille...

ajA
ins e z

Tu trouveras les disques, les albums et les coloriages de Sylvain et Sylvetie chez ton libraire habituel.



siEur’CombienU^CE ^AT/N^ECLUB , 
ATOM/QUE SEMBLE I 

; â/EMEN MAL PAMENT
achetez-vous nos 
lk pissenlits?

£0378

Oh...

deu...unfenc 03E2Qg
vautplus

i on les é- 
pluchait ? vous 
les paieriez 

com bien ?.,

Ah Inon1-C'est pour leclub! 
Ben ? ûh les déguste­
ra en club, 

c'estautant

^Venez lesgars 
/{ on va se payer 

des Caram'bar

' ËN MOMENT PLUS. [

On se reverra ! Vous 
nous raconterez.^

tour l'ins tan h on 
a quelque chose 
àvoiiw- zë

Ici, un prêtre pour 1ooo chrétiens; 
là-bas,un pourcenhjhlÊ.
C'est injuste, m^^ 
Alors....

CEPENDANT 
CHEZ LES 
"AEE/LLES" Ça remue 

sur le toit !..

devais 
voir... mine 
de rien.

Hein?



RÉSUMÉ. — Le chapeau de Sophie Flûte et celui de I inspecteur Bouffarde ont disparu mystérieusement.

VOULEZ-VOUS QUE NOUS LA/SS/ONS, POUR £ 'INS­
TANT CETTE H/STO/RE DE CHAPEAUX ET GUE

JE SUIS ENCORE DE 
TROP ! C 'EST BON, JE 
VAIS NT'ACHETERUN 
AUTRE CHAPEAU f

j^/fa/tdernièrement la conna/s- 
sancE, chez des a ms, pu professeur 
LORGAND, UN SPÉCIALISTE DES RADIA - 
T/ONSLUMINEUSES DONTLELABORA - 
TO/'REESTS/TU^£N FACE DE CHEZ MO/, 
de/. Aurez côté del 'a venue. ..

LE PROFESSEUR MA FAIT FART DE SES 
SOUCIS... DES OBJETS DISPARAISSENT DE 
SON LABORATD/RE CHAQUE JOUR... OBJETS 
ABSOLUMENT^ NS VALEUR COMME FAR 
EXEMPLE : UN TOURNEV/S, UN FERA SOUDE? 
PE VIEILLES LAMPES PE RADIO, DU FIL ELEC 
TR/QUE.... ALORS QUE PERSONNE,.........

...A PART LE PROFES­
SEUR ne pénètre JA­
MAIS DANS CELABORI- 
TO/RE, PAS MÊME UNE 
FEMME DE MENAGE....
AN.' LE 
téLEPWNEi

ALLÔ ? OUÏ... 
COMMENT? 
Aïs!! c'est 
sérieux!... 
J'arrive!

' 'ESTEN CE GUERE I 
DOU7A/TLE PROFESSEUR;
... APRES LEE DEVETS 
CLANS VALEUR. C'EST UN 
APPAREIL SECRET QUE 
VENA/T DEMETTRE AU 
POINT MONSTEUR LORSANL 
GU! A DISPARU.'—

JE COURS CHEZ LUT H.. 
A CCOMPA GNEE-MO/S/' 
VOUS LE DÉSIREZ !...

^MOH 
CHAPEAU

H H M'^ ^/^'^
FOUR LE M/EN U^r^rBA

£4 C'EST PASSE 
exactementde 
44 MÊME FAÇON!

NOUS ÊCLA/R-
c/rons CELA 
PLUS TARD.'
VENEZ, ON NOUS 
ATTEND !...
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